
79 UNE PARTIE DE CHASSE CHEZ LES FRIGON 
dans les années quarante  

Après l'apothéose de la 
mise à mort, le travail sale 
débutait.  On commençait 
par saigner l'orignal, 
ensuite il fallait l'ouvrir et 
le vider, proprement, 
m é t h o - d i q u e m e n t .  
Plusieurs ne pouvaient tout 
simplement pas supporter 
ce spectacle.  La vue des 
entrailles et leur odeur 
infecte leur levaient le 
cœur.  Après l'avoir vidé et en avoir enterré les viscères, on 
débitait l'orignal en quartiers et on enveloppait la viande dans 
du coton à fromage.  On transportait ces morceaux à dos 
d'hommes parfois sur une longue distance.  On les chargeait 
dans les embarcations et on revenait au camp en chantant un 
répertoire des chansons les plus bigarrées. 
 
 
BIEN MANGER 
 
Pour passer deux semaines de chasse agréables, il faut surtout 
bien manger.  Les fèves au lard et la soupe aux pois 
constituaient l'essentiel du régime.  On préparait les fèves au 
lard la veille au soir, elles cuisaient au four toute la nuit et on 
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Inscrivez-vous en grand nombre à la rencontre annuelle 2002.    C’est un rendez-vous ! 
Le matin 
Entre 8h30 et 10h00 : inscription à 
l ’Érablière de l ’Artisan  
396, rue Hallé Ouest, Brigham (Québec) J2K 4J5 
http://erabliereartisan.ca/ 
 

L’assemblée annuelle et le dîner auront lieu à cet endroit. 

L’après-midi 
Vers 14h30, la rencontre se poursuivra au  
Vignoble de La Bauge  
155, rue des Érables, Brigham (Québec) J2K 4E1 
http://www.labauge.com/french.htm 
  

Visite du vignoble, animaux exotiques, banquet.  

les mangeait au déjeuner.  
Les pois trempaient toute la 
nuit, on les laissait mijoter 
l'avant-midi avec du lard, 
pour manger une soupe 
épaisse au dîner avec du 
pain et du fromage.  À 
l'occasion, quelques truites 
prises dans la journée 
finissaient dans le poêlon 
du souper.  Du bacon, des 
œufs, des crêpes et 
q u e l q u e s  c o n s e r v e s 
agrémentaient le menu.  

Tant pis pour le cholestérol!!! 
 
Le soir, ceux qui n'allaient pas appeler une dernière fois à la 
petite île restaient au camp.  Ils y préparaient le déjeuner du 
lendemain, apprêtaient les prises de la journée et nettoyaient les 
armes.  On profitait des moments libres pour faire une partie de 
cartes à la lueur du fanal.  C'était l'occasion des discussions 
animées où l’on se remémorait à qui mieux mieux les exploits 
de la journée et où, on planifiait la stratégie du lendemain. 
 
Le prochain article portera sur le retour de la chasse et quelques 
anecdotes. 

Pour plus d’information : 
En français :  Pierre Frigon,  450-678-9515,  pfrigon@videotron.ca 

En anglais : Claudette Chevrette-Naud,  450-263-6351,  ccnaud@hotmail.com 


